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Charlotte a passé deux mois en tant que bénévole à FANA l’été dernier . 
Elle a très gentiment accepté de répondre à l’interview de l’équipe parrainage. 
Encore très émue par ce qu’elle a vécue… elle nous fait un très beau cadeau en partageant 
son expérience en immersion auprès des enfants.
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Equipe Parrainage : Bonjour Charlotte, nous sommes ravis et im-
patients de recueillir ton témoignage sur ton expérience en tant 
que bénévoles à la FANA l’été dernier. Peux-tu tout d’abord te 
présenter ? 
Charlotte : Je m’appelle Charlotte et j’ai 28 ans.
Je travaille depuis plus de 4 ans dans l’univers de la petite puéricul-
ture ; les bébés et enfants ont toujours été au cœur de mes projets 
professionnels et personnels. 
Un petit faible pour la baguette de pain, le cidre et le welsh du Pas-
de-Calais. A la lecture de cette phrase vous devriez comprendre 
que je suis française, d’origine normande et vivant à Arras.
Bien loin de ces lieux, l’Amérique Latine m’a toujours attirée et 
j’ai d’ailleurs eu la chance de vivre 5 mois au Pérou pendant mes 
études en 2017 et de découvrir à ce moment-là, la Colombie pour 
la première fois.
Depuis mes 14 ans, j’avais un projet bien en tête : aller dans un or-
phelinat d’Amérique Latine pour passer du temps auprès des bébés 
et enfants.

Equipe Parrainage : Comment as tu eu l’idée de faire un séjour en 
tant que bénévole à FANA ?
Charlotte : En 2021 j’ai par hasard évoqué mon projet de partir en 
Amérique Latine dans un orphelinat à une collègue de travail (Ca-
roline) dont je ne connaissais pas l’histoire familiale. Hasard des 
rencontres de la vie, il s’avère qu’elle et son mari ont adopté leur 
deuxième enfant en Colombie à FANA.
Caroline s’est alors proposée de les contacter quand je serais 
prête pour se renseigner sur leurs besoins éventuels de « bénévoles 
adultes ».
Quelques temps plus tard ou plutôt une bonne année après, le 31 
mai 2022 à 21h32 exactement j’ai sauté le pas ou plutôt sur mon 
téléphone en lui envoyant le message suivant : « Coucou Caro, je 
t’en avais parlé il y a quelques mois maintenant mais mon souhait 
d’aller en Amérique Latine est toujours d’actualité et j’aimerais par-
tir en 2023 […]. Ce projet me tient à cœur depuis des années, je n’ai 
plus envie de le remettre à demain. »

interviewCharlotte 
bénévole à FANA l’été dernier

...



Equipe Parrainage : Peux tu nous expliquer quelle était ta mission et le 
programme d’une journée type ?
Charlotte : Toute la matinée j’étais à la nurserie auprès des bébés de 
quelques jours de vie à 4 mois environ. Ces moments de grands par-
tages, d’éveil, de musique, de danse ou tout simplement de tendres 
regards et balbutiements furent très forts. Je connais dorénavant une 
bonne partie des comptines colombiennes, « La Vaca Lola » ou « Las 
Ruedas del Autobus » sont encore bien ancrés dans mon cerveau !
Avant le déjeuner je retrouvais les petits de 9 mois à 2 ans environ, dans 
un lieu nommé « Les Lactantes ». Je jouais avec eux avant d’aider les 
puéricultrices à leur donner à manger puis direction la sieste avec de 
doux bisous pour s’endormir.
L’après-midi je passais du temps avec les enfants de 3 à 15 ans environ.
Au rendez-vous : pause coiffure avec mes coiffeurs préférés pas plus 
hauts que 3 pommes. Je pense avoir perdu une bonne partie de mes 
cheveux lors de ces « délicates et douces » sessions, mais quel plaisir de 
passer du temps avec ces petit bouts !
Je me suis remise aux mathématiques avec les additions, soustractions 
et divisions sans oublier l’espagnol avec la lecture et l’écriture ou en-
core les ateliers plus créatifs de collage et coloriage. Certains enfants 
ont même voulu au-delà d’apprendre leur leçon d’anglais, se mettre au 
français. Quel plaisir de les voir apprendre en souriant !

Equipe Parrainage : Si tu devais retenir une journée de cette expé-
rience de bénévole laquelle serait t’elle ?
Charlotte : De nombreux moments ont été très forts, il y en a que je 
garde précieusement au fond de mon cœur et que je ne peux pas par-
tager tellement les mots sont fades à côtés de ce que j’ai pu vivre ou 
ressentir.
Toutefois, j’aimerais vous confier un moment que je souhaite à toute 
personne étant sur le chemin de l’adoption. 
Il s’agit de l’adoption d’un petit cœur de la nurserie, 2 semaines après 
mon arrivée. Je crois ne jamais avoir autant pleuré d’émotion, émotion 
que j’ai encore du mal à qualifier. C’était si inédit pour moi d’assister à 
cette rencontre que le moment fut très intense.
Rien qu’en voyant les parents dans le fameux salon vert attendre l’arri-
vée de leur petite fille j’avais les yeux remplis de larmes. Je pensais ne 
plus en avoir mais… quel instant hors du temps quand la petite fut re-
mise dans leurs bras… Rien que de répondre à cette question j’ai le cœur 
qui s’accélère, la gorge qui se noue et les yeux qui brillent. J’ai encore du 
mal à trouver les mots justes pour décrire ce moment unique. 
J’ajouterais que je n’oublierai jamais les mots que certains enfants m’ont 
partagés pour me conter leur histoire, parcours ou tout simplement ce 
qu’ils attendaient de la vie, 
Je n’oublierai jamais les premiers mots d’une petite fille le 9 aout 2023,
Je n’oublierai jamais le regard intense d’un petit cœur de la nurserie,
Je n’oublierai jamais les rires des jumeaux si lumineux de quelques mois,
Je n’oublierai jamais ce que j’ai ressenti chaque jour à leurs côtés.

Equipe Parrainage : On imagine que des liens se tissent avec les en-
fants et les équipes de FANA pendant un séjour assez long en immer-
sion. Comment as tu vécu cela ?
Charlotte : Sur le moment je l’ai très bien vécu, j’étais heureuse de pou-
voir aider à mon petit niveau FANA et de faire réellement partie de 
l’équipe. Je me suis évidemment attachée aux bébés et enfants mais 
également aux personnes de l’équipe pédagogique. Quel déchirement 
de leur dire au revoir… 
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Caroline m’avait prévenue que le retour serait surement compliqué mais 
je pensais être prête… J’étais loin d’imaginer tout ce que j’allais vivre à 
FANA et que j’emporterais dans ma valise retour. Encore aujourd’hui ce 
n’est pas si évident de ne plus être là-bas aux côtés des petits cœurs qui 
y sont toujours et auxquels je me suis peut-être trop attachée.
Mais comment ne pas l’être ?

Equipe Parrainage : Que t’a apporté cette expérience à titre personnel ?
Charlotte : Cette question n’est pas si évidente et peut-être que dans 6 
mois ma réponse sera différente. Toutefois, aujourd’hui je dirais que cette 
expérience a confirmé ce que je savais depuis des années ; mon souhait 
d’avoir une vie professionnelle encore plus en lien avec les bébés et enfants. 
Cette expérience m’a aussi fait davantage réfléchir à l’adoption, sujet 
auquel je pense depuis plusieurs années et dont nous avons déjà parlé 
avec mon compagnon. 

Equipe Parrainage : As tu quelques chose à ajouter ?... un petit mot 
pour clôturer :
« Ce n’est pas sans émotion que je suis partie de FANA aujourd’hui en 
disant au revoir à tous ces petits cœurs et à ma vie bogotanaise. Ce 18 
août 2023 marque un nouveau chapitre de ma vie ; chapitre dont je 
n’ai que le titre : Parenthèse colombienne au pays des tout-petits ». Un 
peu de temps me sera essentiel pour partager avec le recul nécessaire 
l’aventure humaine traversée ici en Colombie. Mes sentiments sont en-
core trop emmêlés pour que je puisse leur donner sens. Toutefois, que 
d’émotions contradictoires vécues à vif chaque jour. En attendant de 
trouver les mots justes et les réponses à certaines de mes questions, je 
mets ici avec délicatesse et respect quelques mots qui ne représentent 
qu’une infime partie de ce que j’ai en mémoire et surtout dans le cœur.

A leur force et leur fragilité,
A leur douceur et leur brutalité,
A leurs câlins et leurs colères,
A leurs grands sourires et leurs petites moues,
A leurs regards puissants,
A leurs bras aimants,
A leurs mots poignants,
A leur amour infini !
Merci à toutes les personnes qui travaillent jour et nuit à FANA pour ap-
porter aux enfants la tendresse et le réconfort dont ils ont besoin,

Merci aux Denis qui par leur histoire m’ont intégrée avec attention à la 
maison FANA,

Merci à ma famille, mes amis et mon compagnon de vie qui, avec tout 
leur amour m’ont accompagnée du début à la fin de cette parenthèse.
Parenthèse qui je dois le reconnaître n’est finalement que le début de 
nombreux projets et aventures !

A tous ces petits cœurs à qui je souhaite une vie douce et apaisée au-
près de leurs parents qui les aiment déjà si fort.

Equipe Parrainage : Un grand merci pour ton témoignages et ton in-
vestissement personnel auprès des enfants de la FANA l’été dernier. 
Ton initiative, comme celle de Théo et des autres bénévoles bien sûr  
raisonne avec le rôle des membres de l’AFF et plus particulièrement 
avec celui des parrains et marraines de FANA qui, grâce à leurs ver-
sements mensuels, assurent une bonne partie des besoins matériels 
quotidiens des enfants de la FANA. 

Merci à vous tous pour vos engagements !
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